
ALS  (séance du 25 avril 2004)                                                                                                                       19

LES JARDINS ACTUELS
par

Pierre LANDES



ALS  (séance du 25 avril 2004)                                                                                                                       20

LES JARDINS ACTUELS

(Pierre LANDES)

On peut distinguer deux grands types de jardins
• Les jardins conservant une structure ancienne
• Les jardins récemment créés sans copier des anciens modèles de jardin.

Les jardins anciennement structurés
Nous rappellerons les principaux types, encore présents ou non à Nancy :

• Le jardin médiéval qui a certainement existé à Nancy jardin clos, fleurs, fruitiers, fontaines,
jardin de plaisir, à l’image du paradis terrestre : exprimé par une miniature de Bruges vers 1490.

De Bruges à la même époque une autre forme de jardin, toujours clos, travaillé en petites plates-
bandes comme les jardins monastiques, au contact de la maison, près d’une rivière.

• Le jardin à la française : nous sommes sûrs de son existence par la gravure bien connue de
Jacques Callot, le «Parterre de Nancy». Jardin en symétrie, grands carrés contenant des buis formant
dentelles. A Laneuveville-devant-Nancy, partiellement conservé, on trouve encore un jardin à la
française (propriété de l’abbé de Bouzey au 18 ème siècle).
• Les Jardins dit anglais peuvent être de divers types selon les périodes en opposition avec les
jardins à la française.
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• Le jardin 1900 parfaitement conservé est rare. En fait on retrouve épars des éléments constitutifs
dont des éléments mobiliers.
Le jardin dit «de la tortue» donne un exemple assez complet : allées en courbes, rochers et bassins,
bordures…

Monsieur Valck y reviendra certainement.

• Le jardin dit de curé, ainsi défini par Michel TOURNIER : «petit, clos de murs, comportant des
fleurs, des légumes, des arbres fruitiers, des planes médicinales disposées à l’intérieur d’un rectangle
traversé par des allées en croix bordées de buis. Au centre une croix et un bassin rond».

De nombreux jardins anciens comportent la plupart de ces associations, et sont en fait des
jardins utilitaires avec légumes et fruits.

Tous ces jardins ont une structure presque constante :
• des clôtures : murs avec ou sans grille.
• des allées variables, souvent en graviers, dalles…
• des plates-bandes délimitées : buis , pierre…
• des installations d’eau : puits, bassins, fontaines.

Des mobiliers divers complètent l’installation :
• pour les plantes : treillages, arceaux…
• pour le repos et l’agrément : bancs, kiosques, tonnelles.
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• Pour la décoration : vases, bornes-fontaines, statues… En 1900, en ciment, les ouvrages imitent
le bois !

Les jardins nouveaux
Ils ne sont plus constamment clôturés : ce sont des jardins ouverts devant ou derrière les

maisons. Les clôtures, si elles existent, sont légères ou végétales.

Les allées sont de nature variable : dalles jointives ou non, engazonnées, bétonnées,…

Les éléments d’architecture éventuelles sont des rocailles, des murets, des bassins contenant
plantes aquatiques, re-circulation d’eau.

Le mobilier de ces formes nouvelles, en des matériaux actuels. En font partie les installations
électriques et les systèmes d’arrosage automatique.

Des types particuliers sont à signaler :
 • Les jardins en terrasse. Souvent invisibles des voies de circulation, ils   peuvent être très ouvragés :
admirez la tondeuse à gazon !

• Les jardins familiaux : depuis 1952, sont ainsi dénommés les jardins ouvriers lancés autrefois
dans le Nord par l’abbé LEMIRE et à Saint-Etienne par le Père VOLPETTE. Ils sont à nouveau d’actualité.
En 1998, on estimait leur nombre à 150 000 et 800 associations regroupaient ces jardiniers.
• Les jardins «sociaux» ont été proposés comme moyen de réinsertion pour les exclus ou chômeurs.
Nous n’en connaissons pas actuellement à Nancy. Le chantier-jeunes de quinze jours, intercommunal
(Heillecourt, Fléville, Houdemont) intitulé «Jardin pour les autres», est peut-être une ébauche de
jardins sociaux (Est Républicain du 9 avril 2004).

Nous laissons à d’autres orateurs le soin de parler des plantes et arbres de nos jardins.


